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ANNEXE 0 : Liste des entretiens réalisés 
 
Cette liste est non exhaustive : ne sont mentionnés que les entretiens formels et informels 
qui se sont révélés utiles à notre étude et qui ont aiguillé notre réflexion.   
 
KENYA 
 
Entretiens avec Wycliffe Oloo, conservateur du Kisumu Museum (jusqu’en 2013) puis 
directeur des sites régionaux après la réforme des NMK (à partir de 2014), 2012-2014. 
 
Entretien avec Kaleb, Educationnal Officer au musée de Kisumu, 30/07/2014.  
 
Entretiens avec Kipchoge Arap Chomu, Nandi Hills et Kapsabet, 2012-2014. 
 
Entretiens avec Cleophas Lagat, gouverneur du Comté de Nandi depuis mars 2013, 
Kapsabet et Nairobi. 
 
Entretien avec le Ministre de la Culture du Comté de Nandi, Kapsabet, novembre 2014, 
Kapsabet. 
 
Entretiens avec Francis Talam, formels et informels, conservateur du Musée-mausolée de 
Koitalel Samoei, Nandi Hills 
 
Entretiens avec Jack Obonyo, conservateur du Community Peace Museum De Mfangano 
Island, Mfangano 
 
Entretiens avec les conservateurs de musées régionaux de mars à juin 2012 (entretiens 
enregistrés et perdus suite à un vol à Nairobi, d’où la raison de leur anonymisation ici ) : 
conservateur du Musée de Kisumu, conservateur du Musée de Kitale, conservateur du 
Musée de Kapenguria, conservatrice du Musée de Meru, conservateur du Musée de 
Tambach, conservatrice du Musée de Narok, conservateur du Musée de Kabernet, 
conservateur du Fort Jesus Museum, conservateur du Musée de Loyangalani, conservateur 
du Musée d’Hyrax Hill, care-taker du mausolée de Tom Mboya, care-taker du mausolée 
d’Achieng Oneko, care-taker du mausolée de Jaramogi Oginga Odinga. 
 
Entretien avec Hartmut Fiebig directeur des opérations patrimoniales menées durant la 
campagne « Kenya @ 50 », mai 2012, Nairobi. 
 
ÉTHIOPIE 
 
Entretiens menés avec Enrico Castelli, directeur du Konso Cultural Center et de l’ONG 
italienne CISS, Karat-Konso, Addis Abeba, 2010-2012. 
 
Entretiens avec Ato Geressu, à la tête du Bureau de la Culture Konso, février 2010 et 
novembre 2012, Karat-Konso. 
 
Entretiens avec Ato Gebede Geletu, conservateur du Musée Konso, février 2010 et 
novembre 2012, Karat-Konso. 
 
 



Entretiens avec Elise Demeulenarere, Addis-Abeba, 2009, Bordeaux, mars-avril 2016. 
 
Entretiens avec le Kalla Gesahegn, février 2010 et novembre 2012, Karat-Konso, Addis-
Abeba. 
Entretiens avec Dinoté Kusia, mars 2009, février 2010 et novembre 2012, Karat -Konso, 
Addis-Abeba 
 
Entretien avec Patrick Cohen, Conseiller culturel de l’Ambassade de France, 20 février 
2010, Addis-Abeba 
 
Entretiens avec Mamitu Yilma, conservatrice du Musée National d’Addis-Abeba, 2007-
2012. 
 
Entretien avec Yonas Beyene, archéologue de l’ARCCH, Addis-Abeba, novembre 2012. 
 
Entretien avec le directeur du Musée de la Terreur Rouge (RTMMM), Addis-Abeba, 
novembre 2012. 
 
Entretien avec Almaz Beyero, à la tête du Bureau de la Culturel de la région SNNPR, 
Awasa, février 2010. 
 
Entretien avec Tchoutchou, guide de l’association Atta, Karat-Konso, novembre 2012. 
 
Entretiens informels avec les membres de l’équipe scientifique du CFEE : Raphaël Roig, 
Claire Bosc-Tiessé, Thomas Guindeuil, Jildas Guais, Patricia Guillermin, Clément 
Ménard, 2007-2012. 
 
Entretiens avec Medhi Labzaé, stagiaire au CFEE, 2009-2010. 
 
Entretien téléphonique avec Emeline Wuilbercq, journaliste au Monde Diplomatique, sur 
la situation politique à Konso, avril 2016 
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En Ethiopie, la lutte acharnée des fermiers konso
pour leur autonomie

Par Emeline Wuilbercq (contributrice Le Monde Afrique, envoyée spéciale en pays Konso, Ethiopie)
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La photo est mauvaise. Le visage est si pixelisé qu’Azach Arero peine à reconnaître les traits de son
fils. « Peu importe, c’est le seul souvenir que j’ai de lui », murmure le vieillard rachitique en
caressant le cliché. Au village, deux hommes ont été tués par les forces spéciales de la région.
C’était il y a un mois. Depuis, tout le monde vit dans la peur « que ça recommence », explique
Azach Arero. « Pourquoi est-ce qu’ils nous tuent ? »

Debena est un village du pays Konso, dans le sud-ouest de l’Ethiopie . Il y a encore un an, seul le
ballet des touristes venait perturber la quiétude de ces agriculteurs sédentaires et de leurs paysages
aux terrasses de pierres sèches à flanc de montagne, inscrits au patrimoine de l’humanité par
l’Unesco.

Lire aussi : En Ethiopie, le « miracle » économique masque les fragilités du régime
(/afrique/article/2016/01/21/en-ethiopie-le-miracle-econo mique-masque-les-fragilites-du-regime_4851367_3212.html)

Mais, depuis six mois, le climat s’est détérioré entre les habitants et les autorités de la région,
révélant des fissures du modèle fédéral ethnique éthiopien, qui pourraient menacer la stabilité du
pays. « Nous n’avons fait que réclamer plus d’autonomie pour notre peuple, lâche Azach Arero.
Nous sommes de simples fermiers. Mais, face à leurs armes, nous ne pouvons rien faire… »

Mauvaise répartition des ressources

Jusqu’en 2011, les Konso, un peuple d’environ 300 000 habitants, avaient le droit de
s’autoadministrer, comme le permet la Constitution éthiopienne. Le texte, qui date de 1994, a
instauré un système fédéral fondé sur l’ethnicité, censé reconnaître la diversité culturelle et
linguistique de plus de quatre-vingts groupes ethniques qui composent le pays. Les Amhara et les
Oromo, par exemple, majoritaires dans le pays, ont leur propre région administrative. Mais, dans le
sud-ouest du pays, la région dite « des peuples, nationalités et nations du Sud » est une mosaïque
qui compte plus d’une quarantaine d’ethnies.

Certaines d’entre elles, et notamment les Konso, bénéficiaient d’un statut administratif dit de
« district spécial » compte tenu de leur nombre. Cela leur permettait entre autres d’avoir plus
d’autonomie et un budget important. Il y a cinq ans, les autorités ont décidé de réunir cinq districts
de cette région en une seule « zone », une subdivision administrative, baptisée « zone Segen ». De
là est née la grogne des Konso, qui ont, de fait, perdu leur statut. Aujourd’hui, ils réclament une zone
à part entière pour leur communauté.

« On ne nous a jamais demandé notre avis pour faire partie de la zone Segen, s’énerve Orkissa
Orano, un habitant du village de Karat, à une dizaine de kilomètres de Debena. Depuis, les
ressources ne sont pas distribuées équitablement entre les districts. »

Lire aussi : En Ethiopie, la faim et la peur au ventre  (/afrique/article/2016/03/10/en-ethiopie-la-faim-

et-la-peur-au-ventre_4880592_3212.html)

Dans une cour poussiéreuse à l’ombre des genévriers et à l’abri des regards, le quinquagénaire
énumère les griefs de sa communauté entre deux gorgées épaisses de bière locale. Moins de
budget, moins de professeurs et de professionnels de santé, une seule ambulance, moins de
fonctionnaires Konso dans les administrations de la zone Segen « et toujours plus de corruption ».

Orkissa Orano fait partie du groupe d’anciens qui a porté ces revendications devant les autorités
fédérales, à Addis-Abeba. Chez les Konso, les plus âgés font figure d’autorité. En octobre 2015, ils
ont réussi à recueillir 50 000 signatures sur une pétition en faveur de la création d’une zone
administrative pour les Konso. Les habitants ont ensuite organisé une marche silencieuse
réunissant plusieurs dizaines de milliers de personnes, les vieillards en première ligne. « Nous
sommes pacifiques, ils répondent par la violence », déplore Orkissa Orano.

Répression violente du régime

A Fasha, un autre village konso, la vie a depuis repris son cours. Les femmes vêtues de robes
colorées à volants vendent des fruits et légumes abîmés sur la place du marché. Les enfants jouent
aux dames avec des capsules de bière. Mais tout le monde retient son souffle lorsque les pick-up
des forces spéciales filent à toute vitesse sur la route principale.

Pendant plusieurs mois, l’armée aurait occupé les villages, racontent les habitants. Les militaires
auraient pillé les ressources, saccagé des cultures en terrasse et dépouillé les gens de leurs bijoux
et téléphones. Les bancs des écoles étaient inoccupés. Les fermiers n’osaient plus aller labourer
leurs champs. Les bureaux administratifs fonctionnaient au ralenti. « Les militaires ont lancé des
fumigènes dans les écoles, dans les maisons et même dans le centre de santé, où se trouvaient des

Des paysans du village Debena, en pays konso, dans le sud de l'Ethiopie, se battent pour l'autonomie de leur région.

Crédits : E. Wuilberq
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femmes enceintes. Elles ont fui », explique Kayamo Guna*, un avocat de 28 ans, dans une pièce où
la famille stocke les réserves de grain. Dehors, le sac de grenades lacrymogènes vides est là. Il y en
a une centaine. Ainsi que des douilles de fusil d’assaut.

Lire aussi : Les Oromo remportent leur bras de fer contre le projet d’ag randissement
d’Addis Abeba  (/afrique/article/2016/01/13/les-oromos-remportent-leur -bras-de-fer-contre-le-projet-

d-agrandissement-d-addis-abeba_4846703_3212.html)

« Ils m’ont roué de coups un matin de novembre alors que je discutais avec des amis sur la place
centrale, raconte Kayamo Guna en se triturant les mains. Je suis rentré au village il y a une
semaine, après cinq mois de cavale. » Des histoires comme la sienne, on en entend dans tous les
villages konso. Les habitants gardent encore les stigmates des violences des forces de l’ordre.
Comme cet orphelin dont la cheville a été trouée par une balle perdue, ou ce père de famille
impotent qui reste allongé depuis que les forces spéciales l’ont passé à tabac . « Les autorités ne
font confiance à personne et refusent les voix dissidentes, poursuit l’avocat. Chaque individu est
suspecté de vouloir fomenter un coup d’Etat ou d’être un terroriste. Ils veulent nous intimider . » Lors
des élections générales de mai 2015, Kayamo Guna et ses amis avaient voté pour la coalition au
pouvoir .

Ces violences font écho à celles que subissent les Oromo, le plus important groupe ethnique
d’Ethiopie avec près de trente millions d’habitants. Des manifestations ont été violemment réprimées
alors qu’ils protestaient contre un plan d’extension de la capitale. Selon l’organisation Ethiopia
Human Rights Project, les violences auraient causé la mort de plus de deux cent soixante
personnes depuis le mois de novembre 2015.

Déjà deux morts et des dizaines de blessés

« Ces manifestations augurent d’un tournant politique en Ethiopie, analyse Jean-Nicolas Bach,
chercheur au laboratoire Les Afriques dans le monde (LAM), à Sciences Po Bordeaux . Le
fédéralisme ethnique devait résoudre les problèmes du passé, rompre avec les gouvernements
impériaux et centralistes précédents en résolvant notamment les tensions liées à la “question
nationale” nées dans les années 1960-1970. Mais le système fédéral n’a non seulement pas apporté
une réponse durable à ces tensions, mais les a parfois attisées. La réaction violente du
gouvernement illustre aussi sa peur de ne pas maîtriser la contestation : si tous les insatisfaits du
régime s’allient, la situation pourrait dégénérer . »

Au pays Konso, le bilan s’élève à deux morts et des dizaines de blessés, dont certains grièvement,
selon les habitants. Deux cents personnes auraient été incarcérées, de quelques heures à plusieurs
mois. Six se trouvent encore dans les geôles éthiopiennes.

Lire aussi : En Ethiopie, de violentes manifestations opposent les forces de l’ordre et
les Oromos  (/afrique/article/2015/12/21/en-ethiopie-de-violentes-m anifestations-opposent-les-forces-de-l-ordre-

et-les-oromos_4836102_3212.html)

Chef traditionnel de l’un des neuf clans du peuple konso, Kalla Gezahegn a été emprisonné pendant
dix-sept jours. Ancien ingénieur rentré au pays il y a dix ans pour suivre les traces de son père, qui
venait de mourir , il est devenu la voix de la contestation compte tenu de son rang dans la
communauté, et son arrestation a exacerbé les tensions.

En prison, les gardiens lui ont ôté ses bracelets en argent et en ivoire, ceux qui protègent des
mauvais esprits et que la tradition interdit d’enlever avant le dernier souffle. « C’est difficile de
pardonner , mais nous ne souhaitons qu’une chose, la paix, souffle-t-il, la main posée sur l’un des
ornements récupérés et rafistolés avec du ruban adhésif. L’agressivité du gouvernement est
injustifiée : nous n’avons créé aucun problème. Nous avons simplement usé de notre droit garanti
par la Constitution : celui de nous autoadministrer. »

Depuis un mois, la situation s’est apaisée. Les forces spéciales n’occupent plus les villages. Les
autorités de la région et des représentants du gouvernement ont fait le déplacement pour tenter de
régler les contentieux. Mais ils n’ont pas changé d’avis : Konso ne deviendra pas une zone. « Le
changement administratif s’est fait dans l’intérêt de la communauté, qui va tirer profit des projets de
développement et d’une meilleure gouvernance , assure Dawit Kussia, chef d’administration de la
zone Segen. Le gouvernement prend soin de ne blesser personne. Les gens qui ne sont pas
d’accord avec ce projet de zone pour les Konso subissent des pressions injustes. »

« Nous réclamerons cette zone jusqu’au bout, assure de son côté Kalla Gezahegn. Sinon, les
choses pourraient s’envenimer et les relations sociales entre les ethnies se détériorer compte tenu
des frustrations. » Sur son lit de mort, son père lui avait fait promettre de ne jamais abandonner son
peuple. « En tant que chef de clan, je me dois de trouver une solution à la sécheresse, à la
pauvreté, aux querelles familiales pour le bien des Konso », poursuit Kalla Gezahegn. Cette fois, la
bataille est politique .

*Le prénom a été modifié à la demande de la personne interviewée.

Le régime d'Addis-Abeba répond par la violence aux manifestations pacifique de l'ethnie Konso qui réclame le retour à

l'autonomie. Crédits : E. Wuilberq
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ANNEXE B : Sélection d’articles de la Constitution 
éthnofédérale de 1995 au sujet des  « Nations, Nationalités 
et Peuples » d’Ethiopie 

Preamble 
We, the Nations, Nationalities and Peoples of Ethiopia: 
Strongly committed, in full and free exercise of our right to self-determination, to building a political 
community founded on the rule of law and capable of ensuring a lasting peace, guaranteeing a democratic 
order, and advancing our economic and social development; 
Firmly convinced that the fulfilment of this objective requires full respect of individual and people's 
fundamental freedoms and rights, to live together on the basis of equality and without any sexual, 
religious or cultural discrimination; 
Further convinced that by continuing to live with our rich and proud cultural legacies in territories we 
have long inhabited, have, through continuous interaction on various levels and forms of life, built up 
common interest and have also contributed to the emergence of a common outlook; 
Fully cognizant that our common destiny can best be served by rectifying historically unjust 
relationships and by further promoting our shared interests; 
Convinced that to live as one economic community is necessary in order to create sustainable and mutually 
supportive conditions for ensuring respect for our rights and freedoms and for the collective 
promotion of our interests; 
Determined to consolidate, as a lasting legacy, the peace and the prospect of a democratic order which 
our struggles and sacrifices have brought about; 
Have therefore adopted, on 8 December 1994 this constitution through representatives we have duly 
elected for this purpose as an instrument that binds us in a mutual commitment to fulfil the objectives 
and the principles set forth above. 

Article 1  Nomenclature of the State 
This Constitution establishes a Federal and Democratic State structure. Accordingly, the Ethiopian state 
shall be known as the Federal Democratic Republic of Ethiopia.  

Article 3  The Ethiopian Flag 
(1) The Ethiopian flag shall consist of green at the top, yellow in the middle and red at the bottom, and 
shall have a national emblem at the center. The three colors shall be set horizontally in equal dimension. 
(2) The national emblem on the flag shall reflect the hope of the 
Nations, Nationalities, Peoples as well as religious communities 
of Ethiopia to live together in equality and unity. 
(3) Members of the Federation may have their respective flags and emblems and shall determine the 
details thereof through their respective legislatures. 

Article 4  National Anthem of Ethiopia 
The national anthem of Ethiopia, to be determined by law, shall reflect the ideals of the Constitution, the 
Commitment of the Peoples of Ethiopia to live together in a democratic order and of their common 
destiny. 
Article 5  Languages 
(1) All Ethiopian languages shall enjoy equal state recognition. 



(2) Amharic shall be the working language of the Federal Government. 
(3) Members of the Federation may by law determine their respective working languages. 

Article 8  Sovereignty of the people 
(1) All sovereign power resides in the Nations, Nationalities and Peoples of Ethiopia. 
(2) This Constitution is an expression of their sovereignty. 
(3) Their sovereignty shall be expressed through their representatives elected in accordance with this 
Constitution and through their direct democratic participation 

Article 9  Supremacy of the Constitution 
(1) The Constitution is the supreme law of the land. Any law, customary practice or a decision of an 
organ of state or a public official which contravenes this Constitution shall be of no effect. 
(2) All citizens, organs of state, political organizations, other associations as well as their officials have 
the duty to ensure observance of the Constitution and to obey it. 
(3) It is prohibited to assume state power in any manner other than that provided under the Constitution. 
(4) All international agreements ratified by Ethiopia are an integral part of the law of the land. 

Article 39  Rights of Nations, Nationalities, and Peoples 
(1) Every Nation, Nationality and People in Ethiopia has an unconditional right to self-determination, 
including the right to secession. 
(2) Every Nation, Nationality and People in Ethiopia has the right to speak, to write and to develop its 
own language; to express, to develop and to promote its culture; and to preserve its history. 
(3) Every Nation, Nationality and People in Ethiopia has the right to a full measure of self-government 
which includes the right to establish institutions of government in the territory that it inhabits and to 
equitable representation in state and Federal governments. 
(4) The right to self-determination, including secession, of every Nation, Nationality and People shall 
come into effect: 
(a) When a demand for secession has been approved by a two-thirds majority of the members of the 
Legislative Council of the Nation, Nationality or People concerned; 
(b) When the Federal Government has organized a referendum which must take place within three years 
from the time it received the concerned council's decision for secession; 
(c) When the demand for secession is supported by majority vote in the referendum; 
(d) When the Federal Government will have transferred its powers to the council of the Nation, 
Nationality or People who has voted to secede; and 
(e) When the division of assets is effected in a manner prescribed by law. 
(5) A "Nation, Nationality or People" for the purpose of this Constitution, is a group of people who have 
or share large measure of a common culture or similar customs, mutual intelligibility of language, belief 
in a common or related identities, a common psychological make-up, and who inhabit an identifiable, 
predominantly contiguous territory. 

Article 46  States of the Federation 
(1) The Federal Democratic Republic shall comprise of States. 
(2) States shall be delimited on the basis of the settlement patterns, language, identity and consent of the 
peoples concerned. 
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By: Chloe Josse-Durand, Phd, Science Po Bordeaux 

ANNEXE G : Questionnaire 
 

SURVEY ABOUT KOITALEL SAMOEI MAUSOLEUM 
 
Respondent personal information : 
a member of Talai clan, professional of the museums, member of the commitee, the 
community. Kirui is the great grand son of Kipchomber arap Koilegei who was in Kericho 
 
NAME: KIBET ARAP KIRUI 

FAMILY NAME: CHEBOCHOK 

AGE:42 

SEX:MALE 

NATIONALITY:KENYAN 

ETHNIC GROUP:NANDI 

PROFESSION/ACTIVITY:TEACHER 

PERSONNAL ADRESS (city/county):NANDI 

PROFESSIONAL ADRESS (city/county):Ø 

1) What do you know about Koitalel Samoei ? (in a nutshell) 

A hero, he died for his land 
2) What do you know about the Nandi Resistance to colonial power? 

It was the longest in Kenyan history 
3) What are your expectations from the visit of Koitalel Samoei Mausoleum? 

To learn a lot about Nandi history and culture 
4 ) How did you know about Koitalel Samoei? Through: 
Relatives 
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5) Did you come to visit Koitalel Samoei Mausoleum specificaly? YES 

6) What are your impressions after the visit? 
It is a wonderful place to be, a lot more items needed 

7) What did you learn about Koitalel Samoei during the visit? 
He was one of the sons or Kipnyolei. A Nandi leader. A Hero. 

8) What did you learn : A) about the Nandi Community? 
Very polite people and had a well organized government 
      B) about the Kalenjin? 

They had their own religion. Very rich in culture 
 
9) Did the mausoleum increase your knowledge about : (Please RANK from 1 to 7 ) 
 
6 The Nandi Way of Life (homestead, food, dressing, etc.) 
5 Nandi Traditions (folklores, beliefs, songs, cultural practices, etc.) 
1 Koitalel Samoei's Life (lineage/leadership) 
7 Importance of Koitalel in the Kenyan History 
2 Kalenjin History 
3 The Nandi Heroes 
4 What is a Hero 
 
 
10) What are your favorite parts of Koitalel Samoei Mausoleum? (Please RANK from 1 to 6 ) 
 
4 Ethnographical Gallery 
1 Koitalel 3 Batons 
5 Nandi Hut 
3 Traditional garden and the Fig trees 
6 Nandi Hall of Fame 
2 The Mausoleum (Koitalel's Grave) 
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12) What should be improved in Koitalel Samoei Mausoleum? (use table below) 
 
Ethnographical Gallery of Nandi Ø 

Koitalel 3 Batons Box Ø 

The Nandi Hall of Fame 
(Heroes Gallery) 

Ø 

The Mausoleum 
(Koitalel's Grave) 

It needs improvement it isn't completed 

The Nandi Hut and Granary Ø 

The Traditional Garden Ø 

 
Other Possible Improvements : Books on heroes should be availed. 
13) Do you think Koitalel Samoei is: 
  1) A Nandi Hero ?       YES   
  2) A Kalenjin Hero ?   YES   
  3) A Kenyan Hero ?    YES   
            
14) IF YES, Quote 5 characteristics (or more) that make Koitalel Samoei a Hero to you : 
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1 – He died for his land 
2 – was a freedom fighter 
3 – after his death, resistance was over 
4 – was a commander 
5 – also a religious leader 

15) Can you enlist Kalenjin Heroes that should be recognized too?
1 – Kipchomber Arap Koilegen 
2 – Kibuigut Singoei 
3 – Kiptonui Arap Boisio 
4 – Kiboen Arap Sitoni 
5 – Barsirian Arap Manyei 

11) Do you think it is a good thing that the government is currently recognizing Heroes and
Heroines in Kenya?   YES 
Why ? Because future generations will learn from them and get inspiration 
12) Can you quote the main Kenyan Heroes ? Jommo Kenyatta, Dedan Kimathi, Koitalel
Samoei, etc.
To you, who is missing in that recognition? The big eight (Koitalel's Brother's sons who were 
in detention) and the Gwasi Detainees (800 members of Talai detained in Kericho)
13) Any other comment: The family of Koitalel deserve affirmative action for compensation.

PLEASE (map below) 1) note the parts of the mausoleum where you spent more time :
Office

2) Put a cross (X) on your favorite places
Koitalel 3 Batons, the embracing trees
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, TExT §PEECH DELIVERED BY

H.E DR. CLEAPHAS LAGAT, GOVERNOR,

NANDI COUNTY DURING THE 51ST MASHUJAA DAY CELEBRATXONS ATKAPSABET'S KIPCHOGE STADIUUT

2OrH ocToBER, 2014

Your Excellency, Deputy Governor Dominic Biwott,
Hon. Senator Stephen Sang,

County Women Representative Hon. Zipporah Kering,

Members of National Assembly present,

- -county commissioner and senior officers o.ihe disciprined Jorces
Speaker of the County Assembly,

Religious læaders present

Members of the fourth Estate,

Distinguislied guests,

Ladies and gentlemen,

_ 
OooO afternoon,

Today m;rks the 51'r anniversary of our country's independence as a sovereignnation. on an occasion like this, it'" i.npo.târ-, t'itrat we remember alr the precious
i:r^_:]"", in the struggle for ournatio"i-,ooJ.-irrà..d, their struggle should never be1n valn.

Nandi county has already earned a place in the annars of Kenyan history through therecognition and gazettement of the g..at xoit.ièt Barbarani Arap samoei, Jean Marieseronev, Phil0mena Jelagat Mutai, Éishot Àil"â"a., Kipsang Muge and BarsirianArap Manyei. Irve are set_ as a county to cônstruct a Hall of Fame to honour ourheroes and heroines and appreciat." th;i. ;;;;Lution in charting the universalcourse of .-red.crn. Iis therefà;::. :itting that iheir _l--_;;._ -acr iiicc s,._uid berecognised and accorded.the respectÏrrey i"àeea deserve. As we pause and reflect ontheir selfless acts of heroism ret's ."r.rÀiri f;;"-J on making orr. .orrrry-à.rd countrya place to be cherished. It's a time to 
""i"u.àt. àir our achievements and theachiever.s in all spheres from Academr", ièi, ;g;i""lture, business and eve nhospitality.

Ladie,s and gentlemen, the journey to our manirest destiny wiil be shaped and definedgrcatly l-ry.our uniLy r-ri purpose, common resoive and strategic pursuit of ouruniversal interests.
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At the dawn of our independ.ence, KenydÇ founding leaders vo\Med to fight in unison
against poverty, ignorance and diseases. The war is not won yet. Ho\À/ever, our resolve
to create socio-economic change remâins at the apex of our county priorities. Our
strategy for accelerated and sustainable economic growth has been captured well in
our County Integrated Development Plan (CIDP), a document created commonly by
the residents and leadership of Nandi County.

It is a roadmap and a compass of our county's development projections; it defines in
clear details the short and long term growth strategies.

My county men and 'ür'omen, a time like this presents me $rith an opportunity to
thank God and eiaborate our development score-card to you.

Because human capital is an integral component for county development we have
embarked on a comprehensive biometric registration of al1 civil servants to determine
their competence, effective deployment and rid the County of ghost workers thereiore
saving monies that otherwise have gone to salaries. It's our hope that thereafter, we

slrall ietrain, revamp and motivate our civil servants so that they serve optimally and
drive the county visior-r forward.

We have just hosted a very successfu'i-Agriculture show after a painful 8-year breai{.-
The show offered an opportunity for our farmers, manufacturers and ail stakeholders
to share ideas on how best to tackle poverty through agribusiness, cultural and
tourism development. In a span of four days we hosted the Deputy President of the
Republic of Kenya, Six cabinet secretaries and a host of dignitaries and executives
drawn fi:om both the public and private sector. I r"'ish to sincerel-r' thank all those -

who graced ot'rr event; farmers, stakeholders and the business communitl', our
development partners and sponsors for their immense support. I urge all the farmers
and business men to take advantage of the ideas and technical knovt-how acquired to
scale up their opera[ions for the good of the County and their valued investments. We
look forward to staging an even better and bigger fete next year.

Provision nf affordable, accessible healthcare remains supreme to my county
government.

It',s for this reâson that we have equipped and operationalized Meteitei sub-county
Hospital's surgical Theatre to make it respond effectively to emergencies. This is in
our sincere bid to devoive even the most intricate medical services closer to the
people.

My County Government has commenced completion of stalled staff quarters at
Kapsabet County Referral Hospital and as expected they will be ready for occupation
by January 2015. These quarters will house approximately 4O medical personnel an.<1

their families within the hospital making response to emergencies and medical needs

ofour residents proximate and quick. These projects have cost the county
government fstrs. SO million. Additionally, tenders for supply of state-of -the-art,
iully loaded medicâl ambulances have already been awarded and \À/i1l be delivered for
county use immediarely.

We are set to upgrade all dispensaries in the County and already over Ksh. 9O million
(3 million per ward) have been budgeted to undertake the same in this financial yeai.





L

Ladies and gentremen, the construction of our county stadium dubbed KipchogeKeino- stadium is right on course, the perimeter wart is sz,% ;""rpî.t. 
""a we shalsoon be embarking on the next step_oi building an executive stand, subsequently; weshal1 be working on the footbafl pitih ancl the fymnasium shortly thereafter. This is

:r.:-:-fo"r flags,hip projects thar remain treasured a o"r .o"nir''.*ià.î,". r, i" uoerlrrrng reward to our \470rld beating athletes whose expl0its hàve *on this countryseveral accolades for decades on end.

Ladies and gentremen, water provision in the county is our strategy to confrontpoverty, catalyse modern agricurture and put water borne ai"."""S'"itry throughprovision of piped, clean drinking .u/ater. §everal projects 
";;;;_;;i;;;;d at variedstages in the County. They include; Kiplelgur, «oitegei, Ch.;_il;;^[if,"irr..ra",

PotoPoto and chematich water projects in 
"tinâiret. 

§pii"g proiË"-tiïrr, iip. tayr.,g,construction of storage tanks and reservoirs are uncrerway. In r\{os.p Sub -county,
lSrol_1-, Kurgung Township,.Kipl1"su., Kapserton / Kapke"y;lo,,ïàpi!".,r.ry,chetililsuswa and Keburonik / Kap-korioMàrerbei, kauiy.t, ôh;il;;Ji'ftubo"yo,Kabi'emit/ Kolonget and\4ungara/ Kapsato water projects are all undeç constr.uction_

3 A19l sub-county; Koibarak, Kamakab/ Itigo, Sugut/ Chebilat, Mogoiyvro,Koyo /Aldai, chemalin, Kapsachon, wy".,y.,i.. u.,-a Âta.i cr.i" ;;;;;;oj ects thatare being worked on by our engineers, co"ntractors and partners.
Nandi Hills sub-counrv is also geared to benefit fro. our *,ater suppLy scheme asfoltorvs; Kapsean, ltanâ sitts, iipr.rÀ[à,ê^ÀàLi, Taiar, sir.vo, Kiptemuria, simbiextension, Keben,/Koilot, Temso ànd Kibwareng \À/ater projects.
In Chesumei sub-County,^Kiboswa, Kaptendon, Chemarmar, Chepsui, Kapsasur,Kalyet, Danger, Kapkorio, Chemunéu .li.p.;";;, Kapsisiyrvo, Kombe, Mateket,chepngaskei/ Kamonjil and silanga ,""t.i piài"tt" wiil be unveiled soon when theconstruction works are complete.

11^"ifl::-"_yb.cou3tV, Chepkumia, Kapsabet, Terige, Emdin, KaptendonTiArwos
::^_11îlSirgarii water.projects are at advanced stagis of deveiopÂent. Ail these
f-.:L.:r: Y:-.,1 

ready will b-oost our piped water intake from the current 13,Â to 39oÂln tne next three years. when-fuliy estabrished, water provision will widen incomegenerating activities through florièulture, horticulture, aquaculture and othermodern-day agri-practice.s. of utmost import..rl., our .q/omen fork should have the
P_11:" 

of ferrylng water lifted off rheir b";k; ;à be set free to engage in otherlncome generating activities for the good of a1l.

we have employed 8s0 ECDE care givers with a view to giving our pre-primary schoolchildren solid foundation that wiU Jquip them àdequately for the future.

Y:-::: :l:" consrrucring lOO ECD classrooms across rhe wards to improvernlrastructure for the good of both the students and teachers. In addiiion to this, theupcoming Koitalel Samoei university colrege, a constituent college of university ofNairobi is set to receive its Interim ôertirrcàté of operation i., a rJrt.right. This will bethe {irst ever public university in the county ..ra * r go a rong way irî broadeningeducation opportunities for Nandi co""Ç .É"ià."ts in particular and Kenyans ingeneral.
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Ladies and gentlemen, please join me in welcoming this education development that
will certainly put Nandi Counÿ on the global academic map. The little hitches that
delayed the disbursement of bursaries by the county government have been sorted
out and already distribution has commenced. These bursaries ensure that children
from needy background are retained in school to insure their future and that of their
families.

Fellow Countymen and lvomen, join me now in recognizing and appreciating our
athletics champions Eliud Kipchoge and Rita Jeptoo, immediate wi.nners of Chicago
Marathon. They are wonderful ambassadors of the brand Nandi County. They
embody our identity as hardworking people. You have indeed made us proud. It's
aiso worth mentioning the You Tube athlete Julius Yego, A1fred Kipketter, BOOM
youth champion, Irine Jelagat, Jairus Birech, Agatha Jeruto and James Kiplagat
Magut winners of Commonweâlth games in Glasgow, African Championships in
Morocco and World youth in Oregon, United States Of America. We are profoundly
proud of you!

At this juncture I would liie to thank most sincerely the team *ork =o lar exhibjred
in my government from the Deputy Governor, County secretary, Members of the
County executive committee, Speaker ancl Members of Nandi County Assembly,
Public Service Board and all staff in their various cadres. They have nrade sure all
or.rr programmes run smoothly and unabated.

Nandi Ccun§' has in the i'eceilt past ernerged as an ini,'estment frontier and as a
county government we have developed a framework to facilitate inflow of investments.
We strive at providing an enabling environment for entrepreneurs to work
unhindered.

Youth, \À/omen and people with disabilities will be trained on modern business
practices so as to be competitive, skilled and worthwhile in the society.

Finally, ladies and gentlemen, it's my humble opportunity to exte nd my best wishes
to our candidates sitting for their KCSE and KCPE examinations. May your wish to
succeed be granted by the Almighty God who declares in the Holy Book of Jeremiah
that He has Good plans for you; plans to prosper you. Furthermore, in His book of
Deuteronomy 28:!3 "You tuill be the lrcads and not the tails", says the Lord.
Therefore, go for it!

With those few remarks, I now wish you all an enjoyable and memorable Mashujaa
day celebration. May we live to the ideals and ideologies of our forebears and
bequeath our children a befitting future.

Happy Mashujaa Day, God Bless You, God Bless Nandi County. tr:rjoy ihe rest oî
your festivities.

H.E. Dr. Cleophas Lagat,
Governor, Nandi County




